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LE DROIT A L'ESPIOWAGE 

Le général italien Giletta de 

Saint-Joseph, condamné le 26 juin 

dernier à 5 ans de prison par le 

tribunal correctionnel de Nice 

pour 13 ans d'espionnage avéré et 

avoué sur le territoire français, — 

avait quelques bonnes raisons de 

ne pas interjeter appel. 

Le cabinet Waldeck vient de le 

gracier pour le 14juilliet. 

Dans la prison où les autorités 

officielles se disputaient par ordre 

l'honneur d'adouoir les ennuis du 

prisonnier étranger, il avait cer-

tainement été averti que M. Del-

cassé traveillait pour lui et que le 

verdict de nos magistrats civils* se-

rerait une formalité sans lende-

main. On ne l'avait pas trompé. 

Il est difficille de reconnaître 

plus docilementdroit de cité chez 

nous à l'espionnage ennemi, et 

aussi de décourager plus brutale-

ment les patriotes naïfs et dévoués. 

Ils croyaient faire leur devoir en 

signalant les manœuvres des états-

majors delà Triple-Alliance et en 

arrêtant quelquefois, quand ils 

n'en sont pas empêchés avant, leur 

agents éhontés. Les.voilà convain-

cus d'erreur / 

Nous ne tenions nullement à 

garder M. Giletta éternellement 

sous les verr jus. Mais comme sa 

peine était fort modeste au prix de 

ses coupables travaux, nous pen-

sions que nos mnistres auraient 

au moins la pudeur de mettre un 

peu plus d'intervalle entre la con-

damnation et le désaveu desjuges, 

entre le crime consommé et la li-

bération triomphale du criminel, 
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ARLETTE 
par GEORGES STREET 

III 

Je sens en moi les atteintes de la fièvre 

qui la consumait- La vraie patrie n'et-

elle pas celle de nos rêves ? J'étouffe sous 

se ciel brûlant. Je voudrais m'asseoir sur 

vos grèves solitaires et m'enivrer de vos 

brumes et de vos brouillards. 

Georges était comme suspendu LUX lè-

vres de la jeune fille. 

— Ainsi, reprit-elle, vous me promettez 

de ne point acheter ma pauvre villa. C'est 

ma Bretagne à moi ! C'est là que j'entends 

la grande voix de votre mer et que je res-

pire les senteurs de vos genêts fl suris. Vous 

me le promettez, n'est-ce pas Monsieur le 

comte ? 

entre les sommations de nos voi-

sins de Rome où de Berlin et 

notre empressement à leur tout ac-

corder. 

La campagne soutenue dehors 

en faveur de Dreyfus a pour prin-

cipal but la désorganisation denos 

services de défense ; nos adver-

saires n'ont déjà que trop réussi à 

y mettre le désordre; leur succès ne 

leur a pas suffi ; ils ont exigé une 

capitulation complète et il faut 

avouer qu'ils l'obtiennent immé-

diatement sans limites. 

Après les violences injustifiées 

dont fut victime le capitaine Ro-

mani, après les tracaseries sans 

nombre que nous souffrions pa-

tiemment sur la frontière des Al-

pes, un peu plus de dignité et un 

peu moins de condescendance 

étéaient au moins de rigueur. 

Pour compléter l'œuvre de 

soumission, uous attendons quel-

ques mesures de représailles con-

tre les fonctionnaires trop zélés 

qui ont eut la maladresse d'obser-

ver l'audacieux promeneur, de le 

saisir en flagrant délit, de garder 

les documents mutiples qui le 

confondent et lui infliger le châti-

ment légal. 

Qnant au général Giletta ou à 

son successeur désigné pour con-

tinuer ses études sur le camp re-

tranché de Nice, il pourra se pro-

mener à loisir dans le départe-

ment des Alpes-Maritimes ou ail-

leurs. Tant que durera le cabinet 

Waldeck, on ne le gênera plus ! 

E. J. 

LENDEMAIN DE FÊTE 

Jamais on n'avait fait courir tant 

de bruits fâcheux sur la célébration de 

— Hélas ! je ne suis ni comte, ni riche, 

répondit Georges avec un doux sourire. 

Vous l'aviez deviné : j'étais triste et je suis 

resté [ auvre. 

— Est-ce vrai ? s'écria naïvement Ar-

iette. 

— S'il m'était permis de l'acheter, cette 

villa qui vous est chère, je vous offrirais, 

dit Georges d'en être encore la reine. 

Puis, soudains elle s'enfuit et disparut 

sens que Georges eût songé à la retenir, 

IV 

Elle échappait à peine à l'enfance; elle en 

a 'ait encore les trâces ingénues et la can-

deur naïve. 

Par un rare privillè^e, elle tempérait l'ex-

pression grave et passionnée de sa bauté du 

Midi par quelque chose de doux, de tand;e 

et de rêveur que lui avatt transmis sa mère_ 

La mélancolie adoucissait les tons de sa 

peau brune et transparente et reposait sur 

son liront comme un pâle rayon de l'astre 

de la nuit. 

la Fête nationale du 14 juillet, à Paris, 

et jamais ils n'ont été plus catégorique-

ment démentis par les faits et par l'at-

titude de la capitale. 

On avait d'abord parlé de la suppres-

sion de la revue de Longchamps et insi-

nué que le gouvernement prenait cette 

mesure par crainte du renouvellement 

des scandales d'Auteuil ; personne ne 

songe a manquer de respect au prési-

dent de la République aujourd'hui parce 

que ni la police, ni la population ne le 

le permettraient et le gouvernement, de 

son côté, n'a jamais songé pour ce motif 

ni pour aucun autre, à priver les Pari-

siens de leur distraction favorite ; ils 

ont donc pu acclamer patriotiquement 

l'armée sans attendre le mot d'ordre de 

ceux qui semblaient s'être arrogé le 

monopole de ces acclamations. Ils ont 

pu aussi applaudir au passage les Séné-

galais de la mission Marchand auxquels 

d'après les éditeurs de fausses nouvelles 

le cabinet actuel était disposé à ne pas 

tenir la parole donnée. 

En attendant, l'animation la plus vi-

ve a régné ians tous les quartiers, à tous 

les carrefours on a organisé des bals, 

partout l'on a planté des mâts, l'on a ar-

boré des banderolles.La féle a eu un éclat 

exceptionnel. 

Tout Paris sous la main 

La fin de notre siècle aura réaliiè un véritable mi-

racle de Typographie et de bon inarhê ; le PARIS-

HACHETTE qui pour3.fr.T5, met en 1600 pages sur 

trois colonnes, Paris tout entier sous la main. 

La première partie de cet annuaire Illustré de Pa-

ris pour 1899 contient près de 3000 rubriques sur les 

Pouvoirs Publics, les services Administratifs, l'En-

seignement, les Lettres, les Arts, le Commerce, l 'In-

dustrie. 

La deuxième partie donne 140.000 adresses de l'in-

dustrie et du Comrr.eree parisiens, 

La troisième partie, la nomenclature de toutes les 

reus de Paris. 

La quatrième partie, les adresses mondaines de tou-

tes les notabilités parisiennes avec indication de leur 

jour de réception et de leur villégiature. 

C'est quatre Annuaires en un seul. 

Tous ceux qui de près où de loin ont des relations 

avec Paris ou y sont appelés par des affaires, com-

prendront inutilité d'un pareil livre qui réunit de si 

nombreux renseignements et offre en outre à ses 

acheteurs, un grand Plan complet de Paris et 10 bons 

pour 10 billets de théâtre à pix réduit pour une ou 

deux personnes: 

L'édition de 1899 du PARIS-HACHETTE qui 

vient de paraître, est illustrée de 1150 portraits et de 

nombreuses statistiques pittoresque reflétant le mou-

vement vivant de la grande crpitale. 

Ses cheveux tombaient autour de son 

cou en boucles noires et frémissantes, mais 

sous le jais de ses soucils, ses yeux, d'un 

azur limpide, s'épanouissaient comme deux 

pervenches. 

La flour de la jeunesse brillait sur son 

visage, mais frêle et déjà languissante. 11 

était aisé d'entrevoir qu'un mal secret en 

altérait sourdement la fraîcheur et l'éclat. 

Sans coquetterie et sans art, simple, 

ignorante d'elle-même, le regard bien-veil-

lant, la bouche demi-souriante, elle appa-

raissait envelopée d'une chaste et pure at-

mosphère dans la quelle elle semblait na-

ger comme un lys dans l'air frais du 

matin. 

Le mal secret qui la consumait était ce 

mal qui avat tué sa mère. 

Elle croyait n'en ressentir que de va-

gues atteintes, mais c'était le mal du pays 

en effet. 

Par quel enchaînement '.'e circonstances, 

!e Ferrucci, avare et laid, avait-il épousé, 

voici quelque vingt ans, une belle et pau-

vre fille de Bretagne. 

CHRONIQUE LOCALE 
ET REGIONALE 

SISTERON 

Eète Nationale. — La fête a été 

annoncée jeudi soir par des salves d'ar-

tillerie, le carillon des cloches sonnant 

à toute "olée et une retraite aux flam-

beaux a la suite de laquelle a été ou-

vert le bal du cours tft-Jaume, très 

animé comme toujours. 

La journée d'hier était très belle, les 

travailleurs Sisteronnais ont déserté la 

ville pour les travaux des champs, ce 

qui fait que l'entrain n'a guère commen-

cé que l'après-midi. L'animation, a par-

tir de l'heure du concert .donné par les 

Touristes a été très grande. Le feu d'ar-

tifice avait attiré la foule sur le pré de 

foire. A peine la dernière fusée était 

envolée que cette môme foule affluait 

vers la place de l'hôtel de Ville attirée 

par le bal traditionnel qui s'est prolongé 

assez avant dans la nuit. Notre collabo 

0. de Javelle en connaît mieux que nous 

les petits détails, nous lui laissons le soin 

de les dévoiler, s'il le juge utile. Plusieurs 

banquets ont eu lieu, mais le principal, 

le plus gai, le plus animé est celui qui 

avait pour cadre la coquette salle de 

l'ex Bijou-Oonccrt. Organisé par les 

joyeux habitants et les aimables habi-

tantes du quartier de la Mission, le suc-

cès de ces agappes a été complet et la 

plus grande cordialité n'a cessé d'y ré-

gner jusqu'à la fin. 

A l'heure des toats, le citoyen Clé-

ment, acclamé président, a bu à la pros-

périté des habitants du quartier et a 

adiessé ses plus vifs retuerciments au 

propriétaire du Bijou, qui a puissam-

ment contribué à l'éclat donné à cette 

soirée qui lui attiré les meilleures sym-

pathie de ses hôtes. 

Le concert intime qui a suivi le ban-

quet, a permis d'apprécier une fois de 

plus le talent des dames du quartier 

sans oublier toutefois M. A... qui est un 

excellent comique, au répertoire désopi-

lant, aussi son succès a-t-il était consi-

dérable. 

Ce pourrait être une touchante histoire. 

Nous la conterons en deux mots. 

Orpheline dès son bas âge sans autre 

fortune que des trésors de jeunesse, d'es-

prit, de grâce et de bauté, Mlle de Mortagne 

accompagnait, en qualité de demoiselle de 

compagnie, une marquise de Kervegan que 

les médecins avaient envoyée mourir du 

côté de Cannes, avec l'assurance que l'air du 

Midi lui rendrait la force et la santé. 

La marquise mourut, avant d'avoir pu 

assurer l'avenir de sa compagne, à laquel-

le elle é.'aii pourtant sincèrement attachée. 

Il est aisé d'imag ner dans quels em-

barras dut se trouver Mlle de Mortagne, 

seule, sans appui, sens relations, si loin de 

son pays natal. 

La Providence, qui aurait pu taire un 

meilleurs choix, lui vint en aide sous les 

traits de Ferrucci. 

(A Suivre.) 

© VILLE DE SISTERON



Une mention spéciale à M. P.. dont 

la voix délicieuse de timbre et de jus-

tesse se, perd au milieu des applaudisse-

ments nourris qui éclatent de toutes 

parts. 

Les chœurs, hommes et dames ont 

été parfaits. 

Enfin, un bal des plus animés a clô-

turé cette fête brillante, presqi e fami-

liiale, par sa simplicité même et dont 

chacun gardera le meilleur souvenir 

jusqu'à l'année prochaine, pour la re-

nouveller, ainsi qu'on se l'est promis. 

Postes ei Télégraphes. — Un 

établissement de facteur-receveur des 

Postes sera inauguéré à Malleinoisson le 

16 juillet prochain. 

Il desservira la commune de Malle-

moisson et la section des Grillons rat-

tachées actuellement au bureau de Di-

gne. 

Digne le 12 juillet 1899. 

Le Directeur, SILBEIÎLING. 

ÉTAT-CIVIL 
du l° r au 7 Juillet 1899 

NAISSANCES 

Néant. 

MARIAGES 

E -tre Bélhune Victorin Augustin Ju-

les, cultivateur et Blanc Rosa Adeline 

Thérésine, domestique. 

DÉCÈS 

Tourrés Magdeleine Charlotte Véroni-

que 6 mois. 

Marché d ' A i x 

du 13 Juillet 1899 

Bœufs limousins 1 30 a 1 38 

— Gris 1 25 à 1 34 

— Afrique 1 10 à 1 20 

Bœufs du pays » » à » » » 

Moutons du pays 1 10 à 1 20 

— de Barcelonnette » » à » » » 

— de Gap » » à » » » 

— Monténégro » »» à » V» 

— Espagnols »» à » » 

— Métis » » » à »» 

MoutonsAfricains 1 10 à l 20 

— réserve 1 25 à 1 30 

P.-L.-M. — ÏXCURSION EN DAU-

PHINÉ. — La Compagnie P. L.M. offre 

aux touristes et aux familles qui dési-

rent se rendre dans le DAUFHINÈ , vers 

lequel les voyageurs se portent de plus 

en plus nombreux chaque annéediverses-

combinaisons de voyages circulait es à 

itinéraires fixes ou facultatifs permet-

tant de visiter à des prix réduits les par-

ties les plus intéressantes de cette ad-

mirable région: La Grande Chartreuse, 

les Gorges de la Bourne les Grands Gou-

lets, les Massifs d'Allevard ét des Sept-

Laux, la route de Briançon et le Massif 

du Pelvoux etc. 

La nomenclature de ces voyages, 

avec prix et conditions, figure dans le 

Livret Guide P.L.M. qui est mis en vente 

au prix de 50 ceutimes dans les gares 

de son réseau, ou envoyé contre 0fr,85 

en timbres-poste adressés au Service 

central de l'Exploitation (Publicité), 20, 

boulevard Diderot, Paris. 

Tous les Dimanches à l'Hôtel des 

Acacias. — Glaces et Sorbets. 

V A rUFDl !? A CEDER après 

VAlvllEjnirJ fortune, 12 min. 

de Paris, 30 vaches, vente journalière 400 1. 

de lait à 50 centimes. Ougagne net 15.000 

francs par an. On vend en plus du lait, 201)0 

œufs et 100 k. de beurre par semaine. Ins-

tallation splendide. On traiter î avec 30.000 

francs ou garanties. 
DAGOY, 37 boulevard St-Martin, PARIS. 

A VENDRE 
dans rte bonnes conditions 

IÏÈ BICYCLETTE PM 
Un Comptoir de Magasin 

et un 

BALANCC A L'ÉTAT NEUF 
S'adresser : 56, rue Droite. 

ET COMME C'EST VRAI !... 

Entendu hier à la terrasse du café : 

« Depuis que je fais usa'ge de l'absin-

the oxygénée Cusenier, les troubles di-

gestifs qu^ j'éprouvais depuis plus d'un 

an ont complètement disparu. Au lieu 

de cela, j'ai bon appétit, je digère bien, 

et je ne me sens frais, dispos, vigoureux. 

C'est indubitablement UH effet de l'oxygè-

ne qui a été introduit à haute dose dans 

cette absinthe par des procédés spéci-

aux. » 

Pour se reconnaître 
Certains mettent des fleurs au bord du pa-

[letot, 

Pour dire : c'est ceci, c'est cela que je pen-
/se. 

Moi, je voudrais ne voir chez le peuple de 
[France ] 

Qu'un signe distinctif : le parfum du Congo 

A Barillier, au savonnier Victor Vaiiser. 

J'espérais pouvoir jouir en paix d'un 

repos bien gagné par les nombreuses 

et... véridiques histoires, racontées à 

nos lecteurs et dont les Cancans et les 

Potins des joyeuses commères de Créti— 

gny me fournissaient les sujets.. 

Il n'en est rien 1... 

Une demi douzaine de mes collabo-

ratrices est venu me relancer jusque 

dans mon antre la plus retiré et l'une 

d'elle a même poussé l'irrévérence jus-

qu'à m'apostropher par ces deux alexan-

drins que je soupçonne fort l'ami Pbili-

mi de lui avoir soufflé : 

Enfin, après un an, que f...ais-tu là, Javelle 1 

N'as-tu plus de l'entrain, deviens-tu sans cervelle ? 

Je me soumets et reprend le collier, 

maïs je laisse toute la responsabilité à 

mes reporters en jupon, des indiscré-

tions qu'elles me feront commettre. 

# 
* # 

Donc, allons-y, c'est notre reporter 

N° 3 (section de la garej qui parle. 

Des cours de sériciculture ayant été don-

nés pendant ces derniers temps, au profit 

des dames du grainage, des examens de 

fin d'études vont avoir lieu incessam-

ment. Le jury sera composé des plus 

anciennes professionnelles, de nombreu-' 

ses médailles et diplômes seront accor-

dés aux lauréates de ces examens. 

On se rappelle que certain député 

avait promis le retour de la garnison. 

L'absence dj celle-ci se fait surtout 

remarquer le 14 juillet à cause de la re-

vue. Pour suppler à ce numéro biffé du 

programme, le susdit député a passé hier 

la revue de ses électeurs. 

Un grand nombre manquait à l'appel. 

* 
*■• # 

La petite Chose, reporter N° 5 qui est 

spécialement chargée de la chronique 

des bals, nous raconle qu'à celui de 

jeudi soir, un mauvais plaisant ayant al-

lumé une flamme de bengale dans les 

pins de la citadelle, on a pu voir, accom-

pagnée d'un astronome qui lui est cher, 

Mlle Chinchinette, interrogeant l'état du 

ciel, à l'aide d'un fort Télescope qu'elle 

avait en main. 

Le bal de Vendredi, placede la mairie, 

n'a donné lieu à aucun incident connu 

de ce genre ; les coins et les recoins 

sont si nombreux et si obscurs, dans ces 

parages, qu'ils défient même la lumière 

électrique! 
* ; 

* * 

Puisque nous parlons bals, examinons 

un peu, avec un statiticien, la longueur 

en kilomètres qu'une infatiguable dan-

seuse pourrait faire si elle marchait en 

ligne droite au lieu de tournoyer dans 

un espace restreint. 

L'orchestre, jouant au mouvement 

normal 80 mesures de valse à la minute, 

ou 240 temps ou mouvements de pieds, 

et cette danse durant en moyenne 

cinq minutes, on valse pendant 400 me-

sures. Comme on fait 40 tours au pas de 

valse par minutes, on aura exécuté 200 

tours. Chaque temps marquant un mou-

vement de p'eds à trois temps par me-, 

sure, cela donne un total de 1200 mou-

vements pédestres, lesquels produisent, 

en tournant ou avançant, un chemin de 

400 métrés-

La polka comporte 200 pas en 5 mi-

nutes lesque's représentent 100 tours ou 

800 mouvements de pieds, ce qui donne 

un parcours de 200 mètres. 

La mazurka fait parcourir une distan-

ce de 340 m. La scottisch ne dure que 

4 minutes généralement pendantlesquel-

les on parcourt 40 mètres. 

Nous ne parlerons pas du quadrille 

qui représente à lui seul le total de par-

cours des quatre danses ci-dessus. 

Le minimun d'évolution de la plus 

modeste danseuse se compose, dans 

une soirée, de 

6 polkas, soit 1.200 mètres. 

5 valses, soit 2000 — 

6 scot. soit 240 — 

6 maz. soit 2040 -

4 Quad.soit 21920 — 

Total. . . . 27.600 — 

En chiffres ronds : Yiii£l linit ki_ 

lomètres, la distance de Sisteron à 

Lurs, de Sisteron à Eyguians, etc. 

Et si le lendemain les mamans de-

mandent un simpL: bidon d'eau, ces de-

moiselles se disent fatiguées. 

Oh malheur ! ! 

O. DE JAVELLE. 

Tribunal de Commsrce 

de Sisteron 

Liquidation Judiciaire 

Avis aux Créanciers 

Par jugement du onze Juillet mil 

huit cent quatre-vingt-dix-neuf, le 

tribunal civil de Sisteron faisant, fonc-

tion de tribunal de Commerce, a dé-

claré sur sa requête le sieur PiCOLET 

Eusèbe, négociant en mercerie à Sis-

teron, en état de liquidation judiciaire 

Monsieur GIRARD juge est nommé 

juge commissaire et Monsieur GIRAUD 

greffier du tribunal, liquidateur MM. 

les créanciers sont convoqués à se 

réunir au palais de Justice le vingt-

cinq juillet à DIX heures du matin en 

la salle d'audience pour examiner la 

situation et donner leur avis sur la 

nomination du liquidateur définitif et 

des contrôleurs, ils sont, en outre 

avertis qu'ils peuvent dès maintenant 

déposer au greffe leurs titres de cré-

ance accompagnés d'un état de pro-

duit . 
Pour extrait conforme : 

Le Commis gerffier, 

PEIGNON. 

AVIS 
Suivant acte aux minutes de Me 

HEIBIÉS, notaire à Sisteron, en 

date du quatre juin mil huit cent 

quatre-vingt-dix- neuf, enregistré, M. 

Auguste CHAUVIN, cafetier, demeu-

rant à Sisteron, a vendu à Monsieur 

Emile GIBERT, cafetier, demeurant 

à Barrême, le fonds d <3 cafetier exploi-

té à Sisteron, rue Saunerie N° aux 

prix et conditions stipulés audit acte. 

Faire les oppositions à la huitaine 

en l'étude de M» HEIRIÉS, sous peine 

de déchéance. 

Aux Musiciens ! 

A vendre dans de très bonnes 
conditions 

UN CORNET A PISTON 
Système BIÏSSON, à l'état de neuf 

S'adresser au Café de la Terrasse 

chez M. Amayen 

Etude de Mc Gaston BEINET, 

AVOCAT-AVOUE 

à SISTERON (Basses-Alpes) 

EXTRAIT 
de demande 

En Séparation de Biens 

Suivant exploit de VIEUX, huis-

sier à Sisteron, en date du TREIZE 

juillet mil huit cent quatre-vingt-dix 

neuf, enregistré : la dame Marie An-

geline ARMAND, épouse du sieur 

Paulin MEISSON propriétaire, do-

micilié et demeurant à MISON, a 

formé contre son mari sa demande 

en séparation de Biens. 

Sisteron le 13 juillet 1899 

L'avoué de la demenderesse 

Gastou BEINET. 

PRIME MAGNIFIQUE 
NOTE A NOS LECTEURS 

A l'occasion des Etrennes, nous avons traité 

avec un des principaux fabricants de Paris, 

fournisseur des ministères et des Hautes-Ecoles 

afin de pouvoir offrir à nos lecteurs 

Un splendide appareil photographique com-

plet pour obtenir de belles épreuves 61/2X9 

3 

O 

eu 

' LE TRIOMPHANT POPULAIRE' 1 Dè-

/ective plaques 6 1/2X9; muni de tous les 

accessoires : 

1 Viseur. 

6 Porte Piaque 6 1/2X9-

4 Châssis -Presse pour épreuves. 

2 Cuvettes cuir noir. 

1 Lanterne de laboratoire a verre rouge. 

1 Douzaine de Plaques sensibles. 

1 Flacon dèveloppateur tout préparé. 

1 — de fixateur tout préparé. 

1 — de virage — — 

12 Feuilles de papier positif pour épreuves, 

6 Cartes pour montrer les épreuves. 

1 Instruction " Tout le monde photographe 

en 2 h. " rédigée spécialement pour débutant-

Le tout contenu dans une jolie botte à sépa-

ration, titre doré, avec une épreuve spécimen 

de ce que l'on obtient. 

Cet appareil réunit les derniers perfection-

nements de la science photographique : sa 

construction simple et pratique permettra à 

tous de se livrer à l'art si attrayant de la pho-

tographie. Une notice explicative Tout le mon-

de photographe en 2 heures, est jointe à cha-

que envoi. Ce merveilleux appareil convient à 

tout le monde, aussi bien à l'homme du monde 

qu'à l'adolescent, et est d'une valeur commer-

ciale supérieuse à 40 h\ sera fourni FRANCO 

DE PORT ET D'EMBALLAGE, dans toute la 

France au prix de 25 tr. 

Spécimen dans nos bureaux où l'on 

voudra bien adresser mandats et com-

mandes. 

LECTURE POUR TOUS 
Le 10"1' numéro des Lectures pour tous, 

la nouvelle revue populaire, que publie cha-

que mois la librairie Hachette et Cie, est eu 

vente. Il a été recueilli avec le môme enthou-

siasme que les précédents. 

En voici d'ailleurs le sommaire : 

La Bataille de Waterloo, d'après H. Houssaye, 

son dernier historien ; une curieuse étude de la 

vie européenne au pays des Pharaons : L'Egypte 

à notre porte ; la suite des Incroyaliles aventures de 

Louis de Rougemont ; Ivvnka le petit tueur de loups ; 

Les Sept Merveilles du Monde ; L'air en bouteilles, 

la façon dont on obtient l'air liquide, les servi-

ces qu'il peut rendre ; Comment les bêtes sont dtve-

nues méchantes ; Lœ fureur de l'or à l'Alaska (fin) ; Le 

%pman d'un roi (suite et fin), etc.. 

Les Lectures pour Tous en effet n'offrent 

pas seulement, dans leurs 96 pages, illustrées dp 

110 gravures inédites, qui leur donnent l'as-

pect d'un cinématographe, tout ce qui peut 

intéresser, instruire, amuser, émouvoir, elles 

forment aussi le livre de famille, la véritable 

revue du foyer domestique. 

Le numéro 50 cent. — Abon. ; Un an : Paris, 

6 fr. Départ.. 7 fr ; Etr. 9 fr. 

UN HASARD PROVIDENTIEL 
vient de faire découvrir, dans un vieux couvent 

de Jérusalem, un manuscrit renfermant le 

RECETTES de ces merveilleux REMÈDES des 

TEMPLIERS, ayant obtenu jadis ces guérisons 

presque miraculeuses (dans les maladies de poi-

trine, de Yeslomac, de la vessie, du cœur, de la peau 

la goutte, les rhumatismes, {'anémie, la chlorose etc.) 

qui font encore l'étonnement des savants de ce 

siècle. Ni poisons, ni produits nuisibles n'entrent 

dans la composition de ces remèdes, si simples 

qu'ils permettent à cliacu.n d'ôtre son propre mé-

decin et celui de sd famille, 

M. MALAPERT, à Maiche. (Doubs), dépo-

sitaire de ci précieux manuscrit, prennant 

pour sienne la devise de ces moines médecine 

offre la broeliure exolicativu à toute personne 

qui joint à sa demande un timbre de 0 fr. 15 C. 

pour la recevoir franco. 
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REVUE FINANCIÈRE 

Paris, le 12 Juillet 1899 

La hais.se s'est accentuée, toujours pu-

suite de la mauvaise tenue des bourses 

étrangère nos rentes ont encore fléchi et nos 

établissementsflnanciers eux-mêmes ont 

perdu'quelques point. Le crédit foncier s'ins-

crit à 725, le Comptoir national d'escompte 

à 610, le crédit lyonnais la Société Gé-

nérale. 

Les adhésions desporteurs d'aotions anci-

ennes à là souscription des80000 actions 

nouvelles de cette dernière sont de jour 

en jour plus nombreuses. 

Laprimede C6.25 a pourjobjetl'assimilation 

des titres nouveaux aux anciens au point de 

vue des réserves et des dividendes. La Ban-

que spéciale des valeurs industrielles et les 

valeurs de son groupe doivent bénéficier 

largement de la reprise générale. Banque 

française d'émission 1 15. 

Les recettes de la Cour des Mtracles pro-

gressant sans cesse les di.vémes d'action de 

Paris en 1400 sont bons à acheter à 67.50. 
Très avantageuses aussi à 57 fr. les actions 
du Combat Naval dont les travaux son 

poussés activement. 

L'action des établissements Basset qu'on 
peut se procurer à la Banque Buisson, 17 
rue Molière, sont montées à 108 frs grâce 
& l'affluence des commandes. 

Chemins de Fer Français calmes. 

OH DEMANDE ™£tn™5ï 
30 000 irancs dans une affaire sérieuse. 
Succès assuré. S'adresser au bureau 

du Journal. 

Huile Epurée pour Bicyclette 
Vernisnoir métallique 

Epicerie-Droguerie Turin 
Place de l'Horloge, Sisteron 

ON DEMANDE APPRENTI 

S'adresser ù M. Baptistin 

RICHA TJD Menuisier, Sisteron 

(Entreprise §@4g$§g £ean 
Fontainier-Hydroscope 

Domicile : Hôtel Nègre, SISTERON 

M. CHAUVIN à l'honnenr d'informer 

le public qu'il se met a sa disposition 

pour la découverte des sources souter-

raines telles que : soufre, phosphate, 

minerai, schite et tout ce qui concerne 

les matières gazeuses. Il est tellement 

sùr de sa méthode qu'il se charge non 

seulement de deviner les courants d'eau 

et les matières indiquées ci-dessus, mais 

encore la profondeur. 

Le prix dés salaires est fixé à 20 fr. 

pour chaque indication plus 10 fr. com-

me déplacement. Les personnes qui fe-

ront appeler M. Chauvin pour leur don-

ner seulement des indications, paieront 

tout de suite après l'indication faite. 

Celles qui ne voudraient payer qu'après 

complète réussite auront 3 mois de cré-

dit mais le prix sera de 50 fr. Sil n'y a 

pas d'eau on n'aura.que le déplacement 

à payer. 

M. Chauvin se charge également de 

l'exécution des travaux. 

Succès Garanti — Nombreux Certificats 

LIBRAIRIE HACHETTE ET C", PARIS 

79, boulevard Saint Germain. 

5' ANNÉE 

PETITE GAZETTE DU PIANO ET DU CHANT 

A LA M AISON 

Donne à ses abonnés 7 pages de musique 

grand format, des articles musicaux, des mono-

logues, Comédies, Biographies, ainsi que des 

Portraits et et Autographes, 

Abonnements. — FRANCK : Un an, 6 fr., six 

mois : 3 fr. 50. UNION POSTALE, - 8 fr. : — 

Six mois : 4 f. 50. 

Le numéro spécimen, 0 fr. 25. 

PRIME GRATUTE à tout acheteur du numé-

ro spécimen : Bonsoir, retraite pour piano. 

GRAND SITCCÉS : On dansera, recueil pour 

piano de 10 Danses et nouveaux Pas. 

Prix net franco 1 fr. 50 

NOTA. — Demander le service régulier et 

gratuit des catalogues thématiques de la Li-

brairie Hachette et C". 

A VENDRE D'OCCASION 

Un manège à un cheval 

En très bon état, système Mougotte 

S'adresser à M: ARMAND fils 

propriétaire à Château-Arnoux. 

Mi à Q88 ith 

Dans tous les pays du monde. l'Industrie est en 
pleine activité. Elle appelle les capilaax et jetur offre 
des avantagés que ne présentent plus les placements 
en Ponds ri' Etal s et valeurs sïinila'res dont les purle-
feuilles rrnnçàiR regorgent. 

Lt» JOURNAL DE LA FINANCE Indus-
trielle et Commerciale i\ Paris, s'ttal donné pour 
m.ssion tle réagir contre l'nxpuriatioii des capitaux 
français et dj leur assurer le concours de l'épargne 
en vulgarisant les bonnes valeurs ut les lions place-
ments qu'il est- possible de Ironver en France, au lieu 
de courir ies risques multiples ^es entreprises étran-
gères. 

Certains de rendre à nos abonnés un réel service 
en leur facilitant la lecture du JOURNAL DE 
LA FINANCE, nous avons obtenu, et nous leur 
offrons à litre de prime, un abonnement d'un an à 
ce journal,

 ;
&n prix de doux franc» au lieu de 

quiil re fraiii s. ' 
Tous nos abonnés ont intérêt à profiter de cette 

prime au moyen de laquelle ils auront des renseigne-
ments firancù rs de premier ordre pouvant les guide' 
sûrement dans le jjlucem.nl de leurs épargnes. 

A LOUER DE SUITE 
1° UNE PROPRIETE d'agrément 

et de Rapport, 

Sise au quartier du Thor 

Pour tous renseignements et visi-

ter la maison, s'adresser à 

M. Eugène PEIGNON, gref-

fier, rue droite, Sisteron. 

«O années «le succès 

Grand Prix, exposition universelle Lyon 1894 
Grand Prix exposition universelle Bordeaux 1895 

HORS CONCOURS, MEMBRE DU JURY 

Exposition nationale ROUEN 1896 
Exposit. universelle BRUXELLES 1897 

ALCOOL 

de nï 
MENTHE 

Le seul Alcool de Menthe Véritable 
BOISSON HYGIÉNIQUE d'un goût exquis et d'une 
fraîcheur délicieuse, calme instantanément la soif 
et assainit l'eau. 

ELIXIR SOUVERAIN contre les indigestions, la 
Dysenterie, la Cholérine ; dissipe les Maux de oceur, 
de tète, d'estomac. 
EXCELLENT aussi pour la Toilette et les dents. 

SE MÉFIER des IMITATIONS 

EXGIER LE NOM DE RICQLÈS 

RICQLÈS 

Le gérant : A. TURIN. 

PHOTO-REVUE 
Sommaire du numéro du 1 ER Mars 1899 de la 

'Photo-Revue, journal des amateurs de Photogra-

phie : 

1" Les petits travaux de l'amateur : Cuvettes 

en carton. 

2° Sur les uroprietés révélatrices d'une nou-

velle combinaison d'hydroquinone et de para 

phénylene diamine. 

3° La photographie sans objectif. 

4" Notes pratiques sur le .virage. 

b° Sur la détermination expérimentale de la 

vitesse des obturateurs. 

G" Reproduction des images. 

7° L'invention de la chambre obscure. 

S1 Variétés : Rèvélate'ir pour diapositives 

Epreuves positives rouges ; Fixage des stéati-

tes sur les becs conjugaés , renseignements 

mutuels ; L'artiste et le concierge. 

9° Boite aux lettres : Offres, demandes et 

échanges; Offres et demandes d'emplois ; Bi-

bliographie ; Avis d'vers ; Echos photogra-

phiques ; Nouveautés photographiques ; Bre-

vets français ; Photo -récréations. 

Le numéro 0 fr. 10 chez les libraires, dans 

les gares et chez Charles Meivlul, 118, rue 

d'Assas, Paris. 

GRANDE LIQUIDATION 
Pour cessation de Commerce 

BlU'JN ADOLPHE 
RUE DELEUZE (Valaye) SISTERON 

A VENDRE OU ALOUER 
à la Saint-Michel 

Sise au quartier de la Coste, rue Notrer 

Dame (incienne maison Bayle Victor). 

Pour traiter, s'adresser à M. Pierre 

PRUDENT, propriétaire à Vilhosc, et 

pour visiter la maison, s'adresser à Mme 

Veuve Bayle, dit Tasti. 

EN SO ^S, JOURS 
eilEMSOH 

RADICULE Anémie 

M. BRUN à l'honneur d'informer sa 

nombreuse clientèle, qu'à partir de ce 

jour il sera mis en vente des Chaus-

sures en tous genras, fines et fortes 

pour hommes, femmes, fillettes et en-

fants, à des prix défiant toute concur-

rence. 

A vendre dans de bonnes 

conditions de prix 

Outillage complet de cordonnerie et 

TROIS MACHINES A COUDRE en très 

bon état dont une à tube. 

Seul Produit autorisé spécialement. 

Pour Renseignemunla, s'adresser chei le* 
BŒURS de la CHARITÉ, 1 05, Rue Saint-Domlnlqut, PA!Q8 

QUINET, Pharmacien-Chimiste, 1, Passage Baulnier, T ' 

Ut VENTE DANS TOUTES LES PHARMACIES 

CASA G HAÏS DE frères 
CHIRURGIENS-DENTISTES 

SPÉCIALISTES EN PROTHÈSE DENTAIRE 
Dents et Dentiers artificiels 

(Nouveau système Américain) 

Abonnements aux soins de la bouche 

Consultations gratuites de 
8 à 9 heures du matin 

3, RUE DELEUZE 3, SISTERON 
et Grande Rue, 25, MANOSQUE (B-AJ. 

AU 

ÎI5S3D U R^COWGNE*ffi$r 

16, Rue Deleuze, SISTERON (B.-A.) 

Chaussures de luxe et de fantaisie, 

pour hommes, Dames et Enfants 
COMMANDE ET CONFECTION 

cloué, sur mesure, à des prix modérés 

NOTA. — OQ est prié de réclamer le 

billet de tombola a tout achat d'une 

paire de chaussure. 

Grande Liquidation 
POUR CAUSE M DÉPART 

MAISON IUV0UX 
SUCCESSEUR D'ESTELLON 

l*lace de la Mairie. Sisteron. 

TOILES, NOUVEAUTES 

ARTICLES CONFECTIONNÉS 

À VENDRE A L'AMIABLE 
Une Propriété 

Au quartier des Bons-Enfants 

S'adresser à M. Pascal Auguste 

llll|illIlllinillllll!lli:!llllllllll !!lllllllll!!ilIlllliNi iillillill 

SUCCES en 18»B, 1S09, fl8»8 Jj 
*Z Premier Prix de Viticulture en \891 

Un grand diplôme d'honneur, deux médailles de bronze, deux médailles d'or 

<r̂ m CONTRE LE MILDIOU ET LE BLAGK-ROT W 

SULFATEUll LIQUIDE TAHDIEUg 
Bouillie à l'ammoniure de cuivre toute préparée en bouteilles et en bonbonnes 

' :l O Contre t'Oïdhtm Q ftBSB 

Soufre Liquide Nicotiné Insecticide 

Bouillie h Voxy. sulfure suifuréie Calcium combiné en bouteilles et ai bonbonnes 

Prêt h pulvériser avec le pulvérisateur, su primant la soufreuse, s mfflets et \ 
appareils spéciaux, Prod, 4000 bouteilles: 5000 dépositaires; 45 entrepôts eu . 
France et à l'étranger ; demandez la notice explicative. Laboratoire, usine et siège ! 
social a PRAUTHOY (Haute-Marne). On accepte un seul agent revendeur, i 
par commune vignoble, 'sous référence. Entrepôt à Digne; M. Noèl Ailbaud, Nég 
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JVIAISOfi DE CO^pIA^CE H FONDÉE Bfi 1848 

Rue Mercerie, SiSTERON, (Rasses-Mpes.) 

BIJOUTERIE, HORLOGERIE 
OuFBYRBUr^JlPTiaUE 

GRAND ASSORTIMENT DE BIJOUTERIE 

OR, ARGENT, DOUBLÉ ET NICKEL 

Orfévrer.e, Argent et Ruotz I e titre 
DIAMANTS ET PIERRES FINES 

Spécialité pour Corbeille de Mariage 

1ÏJ0ÏÏI DES ALPES 

Horlogerie Garantie de Paris, Besançon 
ET GENÈVE 

INSTRUMENTS DE PHYSIQUE ET DE MATHÉMATIQUES 
LUNETTERIE FINE DE MOREZ 

Longues vues et Jumelles choix supérieur 

RÉPARATIONS TRÈS SOIGNÉES ET GARANTIES 

Achat au plus haut Cours des matières Or et Argent 
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Pharmacie Centrale. Droguerie 
MEDAILLE D'OR DIPLOME D HONNEUR — HORS CONCOURS 

D. LAUGIER 
47, Rue Droite, SISTERON 47, Rue Droite 

Dépôt Général des EAUX MINÉRALES Françaises et Etrangères 
Et de toutes spécialités Pharmaceutiques 

Fabrique de Produits Vétérinaires spécialisés 

MNMGES ~ MS P0UR ™ ÏGES 

DO U C H ES D E S M A R K 

IiXJECTEURS, JIUUGATEURS, ETC. 

Notre nombreuse Clientèle est assurée de toujours trouvera la Pharmacie, des produits irréprochables de l re qualité et une grande modi-

cité dans les prix. — Les ordonnances de MM. les docteurs sont clans leur préparation L'objet d'une attention toute particulière de notre part. 

La Grande Savonnerie C. FERMER et Cu 

Marseille 

i SAVON PUR 

72 ojo d'huile 

"EXTRA" GARANTI 

SAVON PUR 

72 o[o d'huile 

'EXTRA" GARANTI 

LE CHAT 
Le SAVON EXTRA MARQUE "lie Chat" est un Savon pur 

fabriqué avec des matières premières de qualité supérieure, 

| il procure une économie de 30o[o sur le poids du savon employé 

: 

il .AVILIE 

LIQUEURS SUPÉRIEURES CUSENIER 
A. BASE DE FINE CHAMPAGNE 

QUINQUINA CUSENIER 
TONIQUE. LE SEUL VRAI. APÉRITIF. 

ABSINTHE BLANCHE CUSENIER 
NATURELLE 

A BASE D'ALCOOL PUR DE VIN 

PHARMACIE DE PREMIERE CLASSE 

PRODUITS CHIMIQUES, PHARMACEUTIQUES — DROGUERIE 

A FERRAND 

DEPOT 

Pharmacien de I e Classe de l'Ecole supérieure de Montpellier 
SISTERON, Rue de Provence (A coté de l'Epicerie Marseillaise) 

Accessoires de Pharmacie 

Bandages, Bas pour varices 

Spécialités Pharmaceutiques 

Parfumerie Hygiénique 

Produits Vétérinaires 

i;U'V MltfÉltALES 
Françaises et Etrangères 

OBJETS DE PANSEMENTS 

PRODUITS ANTISEPTIQUES 

ANALYSES CHIMIQUES - MÉDICALES - INDUSTRIELLES 

SPÉCIALITÉS 

DE LA MAISON 

Sirop contre la coqueluche 
Baume contre les cors 
Injections contre les écoulements 
Mixture anti-gastralgique 

Baume dentaire 

Lotion contre la chute des cheveux 
Gouttes anti-anémiques 
Présure liquide - Eau dentifrice 
Cachets anti-névralgiques 
Vin reconstituant 

DOUCHES, INJECTÉURS: IRRIGATEURS 

& AGRICOLES 

Pommade contre les hémorroïdes 
Sirop vermifuge 
Tcenifuge contre le ver solitaire 
Eau de Cologne et de Quinine 
Produits Photographiques 

M ACH IN ESAÇOU DRE sSI^Ju PERFECTION pour FAMILLES et ATELIERS 

AOBNOE GUNÉRALB : JVIAISOIV' ELIAS HO"WE, fondée en 1863, 

48, Boni1 Sébastopol, 48, Faris. - L. JffDRE & C". 

Lea Abonnés anciens et nouveaux du Journal 

,# LA RENTE %» 
reçoivent Gratuitement en prime 

Un ouvrage contenant plus de 260.000 numéros de Titres sortis 
aux anciens Tirages, aveo ou sans lots, et non rembourses. 

e : Revue de la Bourse, du Marché en Banque, des Assurances. — Corn ptes rendus 
ons des C 1». — Cours de toutes las Valeurs. — Cours de Bruxelles, Lyon, Marseille, 

_ „as Revenus. — Bilans des Sociétés. Avis de paiement îles Coup, ,ns. - Convocations 

d'Assemblées.- Recettes du Suez.desC'"deGaz,d'Electricité.desOmm^ 

de f<T. Cours des Changes, tous les tirages français et étrangers 

d'Assemblées.— 

Chaux Eminemment Hydraulique 

GABRIEL ellffl LAUZiER 
Fournisseurs des Ponts et chaussées 

Chemins de fer et Administrations 

Usine à vapeur à SIGONCE 

par FORCALQUIER (Basses-Alpes) 

Gare d'Expédition, LURS. 

XÊtl,duFote "Ffè 
d« Matrlcù *" * 

F" blanches 

Thermal sï,rof!i" 

□ E Yumourt 

BOkjONEAU 
Près XConlélitmtr (Drftme!. - 5 a iO fr. par jour, 

1 bouteille par jour contre l'Obésité, surtout celK la 
Tentro. — Ecrire au Gérant pour caisse de 60 bouteille» 

(33 (r.) prUe » la Gare de Mont^limar. 
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- Un An : S fi - 6, PUÏ Drouot, PARIS 
OUTILLAGE I TOURS I MACHINES 

INDUSTRIEL et d'AMATEURS I AtalMte " ^SUSa^ à 'mmws I «• '"«s Systèmes | -J aécoujor 

SI ES ""«Mi™», circulaires et à rulian, fflorfa/seuses, («JC/l/na» d 
™, - ,oaTILS i« "ptêl sortes, Français. Anglais et Américains 
peur lUcAmciEss. Hramsœns, TOEMNEURS , etc. AKATEUBS . - BOITES D'OUTILS 

ri«?*?/iSïïîil, 'ïï l!s *!ÏI! il° res Pour le Découpago, li Tour, li Sculpture, tU. 
1 S m«Kil"fr»n« r̂ S'A Tl POCOT" C«».T»ocr- B».r. i PARIS 

™" CONOOUM, MKMHBK OU JURY >UX ÏUIUIUHI tl PitllIUi-mi-im-im. 

Le Oêran*, Vu pour la légalisation de la signature ci-contre Le Maire, 
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